des  Sciences  &  des  beaux  Arts,  i  j  6j 
leurs  biens&  leur  vie ,  que  la  Religion , 
done  ils  font  uneprofeilion  ouverte. 

Article   LXXXVJI. 

LE  FONDEMENT  DE  LA 

Chronologie  de  M.  Newton  An- 
glols.  Imprimee  a  Londres  en  iyi6> 
fappepar  le  P.  H.  J. 

NEceflera-t-on  jamais  de  difpu- 
ter  fur  i'&gedu  monde  ?  De  nos 
jours ,  quelques-uns  1'ont  voulu  faire 
vieux  &  l'exces :  &  tout  recemment  un 
Anglois  nomme  M.  Newton,  tout 
au  contraire,  par  des  calculs  Aftta- 
nomiques,^veut  oter  aux  Antiquitez 
.  Greques  environ  j  54.  annees  de  du- 
ree  :  ce  qu'aucun  Annalifte  avant  Wt 
n'avoit  ofepenfer.il  trouve  ccpendant 
des  Defenfeurs  ,  dit-on  ,  qui  entre- 
preniientdefoutenir  le  fondement  6c 
tout  Tedificedf  fonfyfteme. 

Le  fondement  de  l'opinion  de  Mr 
Newton  eft  Texpedicion  des  Argonau- 
tcs*  que  quelques  Annaliftes  metrent 
environ  l'an  1 $00.  avant  Jefus-Chrift 
&  lJEreChretienne;mais  qu'il  faut  rap- 
procher,  fefonle  Sieur  Newton ,  juf- 
qu'&l'an  937,  avant  la  m£me  Ere : 
Sept.  1729.  Vuu  iiij 
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Pourquoi  ?  Parccquc  Chiron  forma  3 
dit- on ,  fes conftellat  ions  deux  ans  ad- 
paravai  t>  afin  dc  faciliter  la  naviga- 
tion 2uxJ\rgonau  tes.  New  tons,  Cfjro- 
tialcgfc  y  Londini  1716.  Angl.  pag.  2  j. 
de  f^hege.  Chiron,  wo  was  born, 
the  golden  age ,  forms  the  Confiellations 
for  the  ufe  of  the  Argonauts.  Etilajou- 
tc  :  Qu'il  plaga  les points  du  fblftice& 
deTequinoxeau  quinzieme  degre  ou 
au  milieu  des  confiellations  du  Can- 
cre^de  la  Balance,  du  Capricorne, 
&  de  ['Aries.  And  places  the  ColfthUL 
and  equinoSial  points  in  the  pftheenth 
degrees  ou  midles  of  the  conftellations  of 
Cancer,  CheU,  Capricorn,  and  Aries. 

L'Aftronome  Meton ,  pourfuit-il , 
Tan  3 1 6 .  de  TEre  de  Nabonaflar  (c'eft 
Tan  43  5.  avant  Jefus-Chrift)  obferva 
le  fo  ftice  d'Ete  au  huitieme degre  du 
Cancre.  Ainfl  puifque  Chiron  deter- 
mina  le  point  oquino&ial  au  quinzie- 
me  degre  dJ  Aries ,  le  mouvemenc  des 
equinoxes  contre  Tordre  des  fignes- 
&ant  de  jo  (econdes  par  an ,  &  d'un 
degre  en  72.  ans:  la  diftance  entre 
Tobfervation  de  Meton  x  &  celle  de 
Chiron  a  du  etre  d'environ  fept  de- 
grez ,  &  Timer  valle  de  terns  entre  eux 
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deux  dc  f 04.  ans :  qui ,  joints  k  43  j . 
font  937.  avant  Jcfus-Chrift.  Dcla  le 
Sicur  Newton  conclut ,  que  l^qiii- 
noxe  &oit  au  milieu  d*Ari&  cette  an- 
nee-li;  que  deux  ansauparavant,  en 
939.  Chiron  l*y  trouva.  Done  l'expe- 
ditiondes  Argonautes,  pour  qui  Chi- 
roiijdit-il,  detcrminacetequinoxe, 
ne  peut  avoir  6t6  fake  qu'en  937. 
avant  Jcfus-Chrift  :  au  lieu  qued'au- . 
tres la placent en  1467.  avant  lame- 
me  Ere.. 

Toute  la  conteftation  roule  done 
fur  l'&ge  de  Chiron  &  faqualite :  fur 
1'arrangement  des  conftellacions ,  3c 
fur  la  determination  de  l'equinoxe  an 
milieu  d'Ari&jqu'on  lui  attribue, 
car  tons  les  deux  parties  conviennenc 
de  cesdeux  derniers  articles  ;  je  veux 
dire,  ceux  qui  attaquent  Newton ,  6c 
ceux  qui  le  d^fendenr. 

Mais  je  fbutiens  que  t'Aftronomc 
Chiron  eft  unfantome;  que  ces  deux 
parties  batiflent  tous  deux  leur  fyft£- 
me  fur  la  faufle  id£e  qu'ils  bnt  de  Chi* 
ron ,  &  qu'ils  employer*  tout  ce  qu'ita 
ont  d'erudirion  Aftronomiquc  fur  une 
chimerique  fiippofitior. 

Je  ne  dis  pas  que:  Chiron  eft  una: 
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'*  570  Me  moires  four  VHiftohe 
.chimere;  mais  jedis,  l'Aftronome 
Chiron.  Chiron  ne  fut  jamais  que 
Medecin  :  &  principaleraent  habile 
dans  la  Botanique  >  ou  la  connoiflan- 
ce  des  fimples ;  &  en  particulier  de 
ceuxqui  fervent  &  guerir  les  playes. 

Homere  eft  1c  premier  qui  nous  I'a 
fait  connoitre  dans  (on  Iliade ,  Liv. 
IV,  vers  xi 3.  D'ou  peut-on  en  fqa- 
voir  plus  que  lui?  Le  Medecin  Ma- 
chaon ,  dit-il ,  apr£s  avoir  bien  conli- 
dere  la  playe  de  Menclas ,  en  fuja  le 
fang >  &  pouren  appaifer  les  douleurs, 
il  y  mic  un  appareil  que  le  Centaure 
Chiron  avoir  autrefois  enfeigne  k 
Efculape : 

Tliro-i ,  t#  01  totS  Trf Tf  1  phot  $foy(&9 

Et  \  I'ozieme  Ltvre ,  ou  k\  vers  850. 
Eurypyle  blefle  dit :  Nettoyez*  ma  playe 
*vec  de  fern  cbaude;  &  appliqttez^y 
quetqu'un  de  ces  appareils  fatut aires  , 
qu'on  dit  qu*Achille  vous  a  enfeignez,; 
&  qufil  a  apptis  luUmeme  de  Chiron  /r 
flusjufle  destyntamii 
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Of  Xtifov  Wifcify  ,  ftKeuaT&T®-  Key- 

7AVf»V» 

Car  de  nos  deux  Medecins ,  Podalire  & 
Machaon  >  le  dernier  a  ete  emporte 

(  blejfe)  del  a  bataille V autre  eft 

encore  engagi  dam  le  combat.  Chiron 
eft  li  Aftronomc,  comme  Machaon 
&  Podalire.  Etqu'eft-ce  que  Chiron  a 
appris  4  Achille  1  La  MeJecine ,  die 
Euftathe ,  dans  fon  Commenraire  fur 
Homere,  page  886.  TnvUr^nwv  Ap^- 
hktt  iMsL^iv.  Il  lui  a  appris  des  reme- 
des.  Mais  l'Aftronomie ,  e'eft  ce  que 
perfonne  n'a  ofe  dire*  J'ai  lu  merae 
quelquepart ,  peut-£tre  que  e'eft  dans 
leDi&ionnairedndeMoreri,  &  que 
je  nJai  pas  le  loifir  de  le  chercher  ail. 
leurs;  que  Chiron  apprit&Jafcn  lui- 
meme ,  lechef  des  Argonautes:  quoi  I 
TAftronomic  l  Non  ;  mais  la  Mede- 
cine. 

Virgile  y  au  troifieme  Livre  des 
Georgiquesji  vers  ^49* 

Quafttaque  mcent  arte*>  cefere  m&* 

glftri 
PbUfyrMesChhon>AnytkaottmfqHG 

Melampus* 
Sept.  17*$*  yuuvji 
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hpx  Mcmoircs  pour  I'Hift one 

11  n'e#-&  Maitre  ou  Profcfleur*  qu'ea 
Medecine. 

Pline,  dans  la  lifte  qu'il  fait  des  In- 
Yenteurs  des  Arts  fur  la  fin  de  Con  7* 
Livrc ,  n'y  nommepoint  Chiron  pour 
avoir  d&rit  les  conftellations.  U  die*, 
que  quelques-uns  attribuent  Inven- 
tion de  1*  Aftrologie  £  Atlas  >  fils  de  Li- 
bye  :  d'autres  aux  Aflyriens;  d'autres 
auxEgyptiensr&qu'Anaximandre  a 
invent^  la  SpWre.  Mais  que  dit-il  de 
Chiron  ?  auXXVIe Livrc,  Se&.XDC. 
Jnventt&  Achilles  difcifulus  Cbironis, 
qua  (herb a)  vulneribus  mederetur;  qua 
eb  id  Achilhos  vocatur.  Pline  a  appris 
d'Homere,  que  Chiron  a  voit  enfeigne 
&  Achille ;  quoi?  La  connoiflance  des 
iimples ;  &  en  particulier  par  rapport 
aux  playes.  Ni  Virgilc,  ni  Pline, 
xi'ont  appris  d'Homere,  ou  d'aucun 
autre,  que  Chiron  ait  eu  la  moindre 
teinture  d'Aftronomie. 

J*ajoure  encore  ici  deuxoutroisau- 
tres  temoins ,  qu'onn'oferoit  recufer; 
quoique  je  les  mette  bien  au-  deflbus 
des  premiers. 

Dioiore  de  Sicile ,  au  quatrieme 
Livre,  page  121.  parlant  d'Hercule, 
cit  qu'il  eut  le  malheur  de  tuer  Q1L. 
Sept.  171$+ 
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ton  ,  perfbnnage  admirable  pour  la 
Medecine  :  xzigav*  ray  \tti  tw  }*rf  im 

Plutarque  *  au  fecond  Livre  de  fcs 
Sympofiaques,  page  6 17.  dit  que  les 
Peuples  de  la  Magn^fie  avoient  pour 
Chiron  de  la  veneration ,  parce  qu'il 
eft  des  premiers  qui  ayenc  appris  la 
Medecine  au  genre  humain.Le  Livre 
de  Plutarque  lur  la  Mufique  ne  me- 
rite  pas  qu*on  ie  cite. 

Enfin  Suidas ,  que  I'on  -met  ordx- 
nairement  au  douzi&ne  fiecle  >  quoi 
qu'il  ajoure  au  mot  xu?ov  qtfelque 
traits  i  Ton  eloge  >  qu'on  ne  trouve 
point  ailleurs :  il  nefcit  aucune  men- 
tion d'Aftronomie.  xu?w  Kivrctvf^  ot 

BnK*tf$  iToov ,  if  iroif ?70i  *&*  Axftoi*' 
x*i  iTTrictTftKM  feet  km  Kivretvfoi  wo- 
(jLArfa.  Chiron ;  dit-il ,  Centaure  qui  a  U 
premiertrouve  la  Medecine  par  la  Bota- 
nique  II  en  a  fcrit  desprfceptes  en  vers  a 
Achillejtade  meme trwvi 'la Medecine 
deschevaux'yCequilulafaitdonnerlenom 
de  Cent our e.  Faufle  conje&ure.  Cen- 
taure  eft  dans  la  TheffaUe,  pres  da 
Mont  Pelius  ,  Ie  nom  d'un  Peuple  % 
^ui,felonPline,LivrcXUSea.LVlU 
Sept,  1715* 
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1574  Memokcs  pour  I'Hiftoire 
a  le  premier  invente  de  combattre  k 
cheval.  Quoiqu'il  en  (bit,  le  Collec- 
tcur  Suidas  n'a  lu  nulle  pare  que  Chi* 
ron  aic  eu  d'autre  fcience  que  la  Me- 
decine  par  les  fimples ;  &  quece  pre-  f 
tendu  Medecin  dechevauxaitet^  A£ 
tronome ;  e'eft  ce  qui  ne  lui  eft  pas 
venu  dans  rcipric  de  feindre*  quoi- 
qu'il  ait  invent^  beaucoup  d'autrcs 
fables. 

D'ou  leffak-on  done  ?  De  Clement 
Alexandrin ,  dit-on  ,  dans  (on  pre- 
mier Livre  des  Stromates.  Now.  CW- 
ron >dit  leSieur  Newton,  page  85. 
de  fa  Chronologie  des  Grecs  de  Li- 
nered^xi^ATtt  6kv(jlt*  ,  the  Afterims  > 
as  the  ancient  Author  of  Gigantomachia, 
cite  by  ClemensAlexandrinus  informs  us : 
for  Chiron  Was  a  practical  Aftronomer. 
Le  paflage  ou  Clement  parle  de  Chi* 
ronv,  eft  con^u  en  ces  termes ,  au  pre- 
mier Livre  n.  XV.  page  360.  Her- 
tnippus  d?  Beryte  dome  le  mm  de  Sage 
a  Chiron  le  Cent  ante :  &  celui  quia  /- 
crit  la  Tttanomaquie ,  rapport e  qu'ilefi 
le  premier  qui  ait  appris  a  tout  le  genre 
bumain  a  vivre  felon  la  juftice>  en  lui 
momrant  la  force  du  ferment ,  lesfaeri- 
fees  joyeuxy  oud'aftions  de  graces  >  cSf 
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des  Sciences  &  des  beaux  Arts.  1 57  j 
1       &  les figures  du  CieL  d  <T4  Btifiriot  fip- 

I*' 

MAtOATMnOT. 

Clement  Al&andrin ,  danscet  Ou- 
vrage ,  rapporte  des  Fables  ,  &  il  y  en 
a  ,  dont  ilne  cite  point  aflez  l'Auteur. 
Ou  a-t'il  pris  ce  qu'il  attribue  ici  k\in 
Ecrivain ,  dont  il  n'ofe  dire  le  nom ; 
que  Chiron  a  expoft  aux  yeux  des 
hommes  les  Conftellacions  du  Ciel  > 
Ceft  ce  qui  a  cte  ignor^  de  toute  1' An- 
tiquite.  i/Auteur  inconnu  qu'il  cite , 
ou  lui-meme,  y  penfoit-il  bien,  lorf- 
qu'il  ecrivoit ,  que  Chiron  avoit  fait 
connoitrc  aux  hommes  trois  points  £- 
galement  importans  pour  vivre  felon  la 
juftice ;  les  fermens  >  les  facrifices ,  les 
Conftellations  ?  Ne  voi&p^s  trois  con- 
noiflances  bien  aflbrties  ,  capablcs  dc 
former  un  horame  de  bien  ?  Eft-ce  li 
une  maximequi  puiflc  attirer  £  celut 
qui  en  eft  l'auteui;,  k  litre  d'up  fafi£ 
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de  la  Gr&e  r  Clement  Alexandrin  3 
cru  pouvoir  la  donner  &  Chiron  fur  cc 
qu'Honjere  a  ditqu'il&oitle  plus  ju£ 
te  des  Centaures.  Mais,  commeEuf- 
tathe  a  fort  bien  rerifrargu£,  Hom^re 
ne  veut  dire  autre  chole  ,  finon  que 
Chiron  etoit  tres-homme  de  bien, 
quoique  Centaure;  e'eft-i-dire,  quoi- 
que  d'un  Pays  dont  les  Habitans  £- 
toient  fort  decriez  pour  leurs  injufti- 
ces. 

Quoiqu'il  en  (bit ,  montrcr  aux 
hommes  la  r£du&ion  d'un  certain 
nombre  d'&oiles  fbus  certaines  figu- 
res, pour  les  mieux  diftinguer  dans 
le  Ciel,  eft-ce  une  decouverte  fort 
confid&able,  fi  Ton  en  demeure  1£  ? 
Suffit-t'etle  pour  faire  de  Chiron  un 
uifironome  de  prdtiqtte,  comme  l'ap* 
pelle  le  Sieur  Newton?  Cesdcux  mots 
Feuls  ^»^fieTfie(>A^Tjr,luidonnent- 
ils  une  occafion  fuffifante  de  dire  que 
les  Anciens  nous  ont  tranfmis  qu'au 
tems  des  Argonautes ,  Chiron  trouva 
que  le  point  £quinoxial  etoit  au  mi- 
lieu ou  au  quinziemedegre  de  la  cont 
tellationd'Aries?  Ces  deux  mors  fails, 
cxiff^^OhvfJL-Tnt .  portcnt-ils  cela  ?  Sur 
quoi  fondez  k^  deux  partis  5  ceux  quj 
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attaquenr  &  ccuxqui  d&endent  lc  Sc 
New  con  >  peuvent-ils  en  convenir 
comme  ils  font  ? 

lln'cftpas  moinsfurprenantquedes 
perfonnes  fort  eclairees  puiflent  etablir 
6C  convenir  entr'eux  fur  ces  deux  mots 
\k  feuts,  que  Chiron  fitl'arrangement 
du  Zodiaque ,  en  faveur  des  Argo- 
.nautes :  &  pour  l'utilite  de  leur  navi- 
gation n'a  pu  le  leur  perfuader  qu'u- 
ne  joye  precipitee  qui  les  a  faifis ,  de 
trou  ver  une  belle  occafion  d'etaler  leur 
erudition  en  Aftronomie  &  en  calculs : 
l'un,  pour  faire  remonter  bien  hauc 
les  Antiquitez  Grecques :  l'autre,  pouc 
les  rapprocher  de  nous. 

2x«m*t*  OhvpirH  >  les  figures  du 
Ciel  nc  comprehnent  elles  que  les  conf- 
tellationsdu Zodiaque?  Cette  exprcf- 
fion  diftingue-t-clle  celle-ci  des  autres  > 
Clement  Alexandrin  a-t'il  pu  inferer 
de  ces  deux  motsque  Chiron  a  plac^le 
premier  les  points  cardinaux  des  equi- 
noxes &  des  folftices ;  lid  qui  dit ,  deux 
lignesapr£s,n.  i6.queTesEgyptiens& 
les  Chaldeens  ont  les  premiers  appris 
TAftrologie  aux  hommes  ?  Ceft  Pline 
qu/il  tranferivoit  alors,  au  (epti^me 
Livre  ,  Section  LVIL  A-dl  pu  dire 
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que  Chiron  a  fait  le  plus  ancien  Ca- 
lcndricr  delaGrece,  ou  decrit  le  Zo- 
diaque  &  divife  le  Ciel  ,  lui  qui  die 
Umeme^queiesEgyptiensontles;  pre- 
miers divife  I'annec  en  douzc  mois? 

A  quoi'  pouyoit  fervir  la  determi- 
nation des  equinoxes  &  des  (blfticesj 
pour  faciliter  la  navigation  des  Argo- 
nautes,  dont  Qement  Alexandrinne 
parie  point  ici  ?  De  quel  ufagp  pou- 
voit-ellc  6tre  pour  une  expedition  na- 
vale  de  fix  mois  ou  plus,,  fi  Ton  veut? 
Pour  un  trajetdekTheflaUci  la  Col- 
chide  ,  ou  ils  ne  faifbient  que  cabo- 
ter  >  n&vigeant  le  long  des  Cotes  ?  S$a- 
voit-ondes-lors  prendre  lahauteurd'u- 
nc  &oile  d*  Aries  ou  autre  >  pour  avoir 
la  latitude  du  lieu  ou  Ton  eft }  VAC- 
trolabe  eft-il  audi  de  1'invention  de 
Chiron?  Hipparque*  felon  Pline,  au 
Livre  fecond,  Se&ion  XXIV.  paroit 
en  etre  llnventeur  *  fix  vingtansfeule- 
ment  avant  Jefus-Chrift  de  l'EreChr&. 
tienne.  L'etoile  polaire  feule  guidoit 
jufqu'alors  ,  &  long-terns  apres ,  les 
Pilotes. 

Je  ne  f£ai  pourquoi  dans  le  paflage 
que  le  Sieur  Newton  citedeQ&nent 
Alexandrin ,  la  Titanoraaquic  lui  a 
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deplu ,  &  qu'il  Pa  changee  en  Gigan- 
tomaquie.  Ceft  une  infidelite.  Dans 
la  Fable ,  les  Titans  font  autres  que  les 
Geans.  Eft-ce  que  les  Titans  reflentent 
plus  la  Fable  ?  Il  a  eu  peur  que  cette 
id&  n'affoiblit  Je  temoignage  pris  de 
ce  Poeme ,  dans  ce  qu'il  rapporte  dc 
Chiron.  Il  fe  feroit  done  defie  lui-m£- 
me  de  fa  caufe. 

Enfin  Clement  Alexandrin  n'a  nul- 
lcment  voulu  parler  des  points  cardi- 
naux  des  equinoxes  &  iblftices ;  mais 
feulement  des  Conftellations  dont  lc 
lever  pronoftiquele  mauvais  terns  des 
faifons.  Il  l'a  faitremarqueraux  hom- 
ines dans  les  &oiles  m£me$  doml'at£ 
femblage  fait  les  conftellations  ven-> 
teufes  &  pluvieufes,  De  ces  conftel- 
latipns  que  Chiron  ,  felon  lui  ,  a 
montrees  dans  leCiel,quelques-uncs 
orit&£mifwdepuisdanslcZodiaque, 
coiiimc  les  Pleiades,  les Hyades :  les 
autres  en  font  dehors,  comme  l'O- 
rion ,  l'Ar&urus,  &  les  Chevreaux  9 
toutes  conftellations ,  dont  le  lever  eft 
formidable  aux  Laboureurs  &aux  Jar- 
diniers ;  parce  qu'il  amene  avec  foi  les 
vents >  les  temples,  la  pluie,  &  au- 
tres accidens  funeftcs  &  Y  Agriculture. 
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Ocft  Clement  Alrxandrin  lui-mlma, 
qui  nous  Papprend  dans  ce  qui  fult 
imT>ediatement  le  paflage  fur  leqoel 
les  deux  Partis  fefondent-  Hippo  ,dir- 
il ,  Itt»  ,  la  file  duCentaure  ( Chiron) 
epoufa  Eole ,  a  qui  elle  apprit  a  contem- 
pler  la  Nature ,  qui  e'toit  tome  la  fiience 
de  fin  pere :  C'ejfce  qu'Euripide  ( rnais 
Euri  pi de  feint,  &  autre  que  cehiidont 
nousavopsles Tragedies : )  r*r/?adir-iJ, 
ce  qu'Euripide  a  exprime  dans  ces  deux 
vers  >  en  pari  ant  & I* Hippo  :  T$f>}  iW*  *> 

H  Tf St*  fxh  t*  0«  we  %  *?*  putviivmit 

Qua  prima  quidem  dhinaprafagih  or  a- 
culis :  &  per  exortus  fiderum.  Ces  fortes 
de  predictions  convcnoient  h.  Eole  >  le 
Dieu  des  vents  &  des  temp£tes ,  felon 
la  fable  ;  mais  elles  &oient  fur  la  fim- 
ple  vue  de  ces  conftellations  que  jc 
viens  de  nommer  >  fur  tout  h.  lcur  le- 
ver ;  non  pas  fur  la  connoiflance  des 
points  cardinaux  des  Equinoxes  &des 
iblftiees  *  ou  bien  du  lever  des  quatreA 
conftellations  qu'on  leurattribue :  car 
elles  ne  peuvent  fervir  £  rien  pr&ire 
defemblable;  &leur  connoiflance  n'e- 
toit  pas  de  la  competence  d'Eole. 
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Le  but  de  Clement  Alcxandrin  en 
cet  endroit;  tft  de  faire  remarquer, 
que  la  Philofophie  des  plus  anciens  fa- 
ges  du  Paganifme  &  de  la  Grece,  £ 
la  t£te  delquels  il  met  Chiron  fur  le 
r6moignage  t  de  deux  Anciens  qu'il 
fait  :  que  leur  Philofophie  >  dis-je  > 
aboutiflbit  \  des  connoiflances  fort 
communes ,  comme  celle  de  connoi- 
trc  la  Poufliniere ,  &  la  malignite  de 
fes  influences.  Et  que  la  Philofophie 
de  Moife  &oit  de  beaucoup  (uperieu- 
re  a  la  leur  Compare*, ,  dit-il ,  apres 
avoir  parte  de  Chiron  *  de  fa  fille  Hip- 
po,  &  de  fpn  gendreEole  :  Compare*, 
uut  ceci  -y  f^avoir  I' age  de  Afotfe  avec 
la  plus  anctenne  Philofophie  defon  terns  :. 

Clement  Al&candrin  ri'cft  pas  utr 
des  Saints  Peres  incapables  ou  exemts 
de  pieufes  fi&ions ,  pour  etablir  cc 
quails  avancent.Quelques-  unslui  don- 
nent  la  quality  de  Saint.  Margarin  de 
la  Bigue ,  Dofteur  de  Sorbonne ,  Ta- 
voit  ainfi  appelte  Saint  dans  (a  premie- 
re Colte&ion  ou  Bibliotheque  des  Po- 
res. Rome  ordonnade  i'effacer ;  &  ct 

Sept.  1719. 


Digitized  by  G00gle 


xy8i  Memohes  pour VHiftohe 
Doftdir  Catholique  &  (age  obei't ,  en 
retranchant  le  titre  dc  Saint  dans  l'cdi- 
tion  firivante.  Quelques-uns  qui  di- 
fent  depuis  ce  tems-la  Saint  Clement 
Alcxandrin ,  y  ont  peut-etreinterer. 

Par  tout  ce  que  je  viens  de  dire  ,  il 
eft  evident, 

i  °,  Que  Chironne  fut  jamais  Aftro- 
nome,au}ugement  detoute  la  verita- 
ble antiquite,  fur  tout  felon  Homere, 
Virgile,  Pline  &  autres  \  qu'il  fut  feule- 
ment  un  Medecin  celebre,  particulie- 
rement  en  Botanique ,  &  pour  la  con- 
noiflancc  des  herbes  vulneraires. 

i°,  Que  l'id^e  meme  que  donnc 
Clement  Al&andrin  defon  pretendu 
Aftronome,  eft  bieneloignee  de  celle 
que  s'en  forment  le  Sieur  Newton, 
tes  D^fenfeurs  &  fes  Adverfaires,  par 
prevention  ,  ou  par  interet ,  comme 
j'ai  dit. 

3°,  Que  par  confequent  tout  le  fyC 
t£me  de  Newton  eft  imaginairc  & 
chim&ique :  quee'eftunfantome  que 
l'on  embrafle  ,  ou  contre  lequel  on 
s'efcrime  avee  chaleur.Que  de  calculs, 
que  de  difputes ,  que  de  queftions, 
que  deraifonnemens  inutiles ,  tous  de* 
truits  par  ce  feui  principc  hiftoriquc- 
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ment  demontre  !  Chiron  ne  fe  m&la 
jamais  d'Aftionomie :  Sdadefcription 
des  figures  du  Ciei  qu'on  lui  attribue, 
n'etoit  pas  connue  du  cemsdes  Argo- 
nautes,  ou  i'on-veut  le  placer. 

On  ne  peut  done  juger  du  terns 
de  leur  expedition  par  aucun  calcuL 
II  ne  fuffit  pas  de  trouver  par  les  Ta- 
blesxjue  nousavons.,  enrecrogradant 
depuis  l'ai»|70o.  ou  autres*  unean- 
nee  ou  l^quinoxe  fe  rencontre  au 
milieu  de  la  conftellation ,  pour  y  pla- 
cer Chiron  :  k  raoinsqu'il  ne  confte, 
1  °,  quequclquc  Auteur  qu'on  ne  pui£ 
fe  ricufcr,  Ta  placee  cette  annee  la, 
ou  bien  que  ces  deux  mots  de  Cle- 
ment Alexandrin  S^w^wct*  OAty-wr*, 
le  d  ifent  bien  clairement ,  &  qu'ils  fuf- 
fifent  pour  l'y  placer ;  &  e'eft  ce  que 
nul  homme  fenfe ne croira  jamais;  £ 
moins  encore  qu'il  ne  confte,  d'ou 
1' Auteur  >  qui  auroit  dicque  Chiroil  vi- 
voit  alors ,  prenoic  le  commencement 
d' Aries ,  ft  c'eft.dc  la  premiere  etoile 
de  la  conftellation ,  quelle  qu'clle  (bit , 
car  on  n'en  convient  pas  encore;  oU 
bien  fept  degrez  &  demi  auparavant , 
pour  trouver  le  milieu  du  figne  au 
milieu  memedc  la  conftellation  >  com* 
3  .j Sept.  1719. 
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pie  a  fait  Ic  Sicur  Newton.  Tout  caf- 
cul ,  dis-je  ?  fans  ces  deux  pr^fuppofi- 
tionsbien&abliesd'ailleurs^  ne  peat 
placer  Chiron  qu'au  hazard ,  &  envi- 
ron cent  quaere  vingt  ans  plutor  qu'il 
n*a  &e  en  effet ,  h  en  juger  par  ce  que 
rapportent  ,  du  terns  de  la  prifc  de 
Troie ,  les  Auteurs  les  plus  averez. 

C'eft  la  plusancienne  epoqueque 
les  Anciens  ayent  tiche  de  verifier.  U 
la  faut  fixer  avec  H&odote ,  comrae 
j'en^ai  averti  il  y  a  plus  de  vingt  ans, 
il'an  1194.  avant  Jefiis-Chrift,  qui 
eft  environ  la  vingt-uni&ne  des  Juges 
DeEbora&Barach;&noni  l'ani  588. 
ou  bien  k  lJan  ieulement  907.  avant 
la  mfmc  Ere  y  qui  font  les  deux  diffe- 
rentes  ann&s  ou  laplacent  les  Newto- 
niftes,  &  quelques  Anti-Newtoniftes 
fur  le  m£me  fondement  ruineux  de  la 
pretendue  Aftronomie  de  Chiron. 
Qu'tf  n  mette  apr&celal'expedition  des 
Argonautes ,  vingt  ou  trente  an  Savant 
k  Siege  de  Troi'es  ?  Qu'importe. 
-  On  n'eft  point  alors  oblig£ ,  commc 
le  Sieur  Newton ,  de  rapprocher  en- 
core de  nous  l'£poque  de  la  fondation 
de  Rome ,  &  de  raccourcir  pour  ccla 
de  1  parole  regne  des  preraicrsRois 
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de  Rome*  Tous  ces  changemcns  nc 
font  appuyez  que  fur  la  faufle  ideede 
I*  Aftronomie  dc  Chiron ,  pour  mettrc 
ics  Anti^uitez  Grecques  un  peu  au 
large  >  apres  les  avoir  crop  reiferrees. 
On  difpute  beaucoup  de  part  &  d'au* 
tre  fur  TAftronome  Meton  >  dc  Con 
Confers ,  k  ce  qu'on  dit ,  nomme  Euc- 
temon ,  fur  Eudoxe  &  fur  Hipparque. 
Tout  celatombe^  &ne  fertdepreuve 
k  riende  ce  qui  a  rapport  a  Chiron ;Me- 
ton  meme  m'eft  un  perfonnage  fuf. 
ped,  des  U  que  Pline  n'en  parle  point ; 
car  ilparoitn'omettreaucundes  Af- 
tronomes  diftinguez  qui  lJont  prece- 
<lez.  Elien ,  Livre  X.  Chap.  VII.  l'ap- 
pelle  Mircov ,  comme  Geminus.  Mais 
Ptolemee ,  dans  fon  Almagefte ,  Livre 
III.  chap.  I.  l'appelle  toujours  Men- 
ton  5  8c  il  le  joint  a  Eu&emon:  pref- 
que  tous  deux  faifoient  leurs  opera- 
tions enfcmble.  Eu&emon  eft  cite  par 
Pline,  LivreXVIlI.  Sed.LVII.&fur 
Tautorit^  de  l'Almagefte.  Dans  J'en- 
droitquejeviensd'alleguer^jeraifau- 
\6  il  y  a  plus  de  quarante  ans ,  contre 
M.  Pithou  ,  qui  vouloit  y  fubftituer 
Euddtnon.  La  jondion  de  ces  deux 
noms  n'eft  point  fans  myftere.  Nous 
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n'avonsriennide  Meton,  ni  d/Eu<5te- 
mon.  Elien  dit,  que  Meton  eft  Tau- 
teur  du  cycle  decennovennal  ,  quil 
appelle  la  grandc  arin^e.  li  veut  nous 
tromper  :  ce  cycle  eft  de  Moifc  ,  & 
d'Adam  lui-m£me. 

Voili ,  ce  me  ferable ,  aflez  de  preu- 
ves  convaincantes  de  la  fauffete  du 
fyftcme  du  Sieur  Newton ,  fur  I'age 
des  Antiquitez  Grecques.  Il  eft  via- 
ble que  fame  d'entcndre  le  Grec  de 
fbn  Garant  Clement  Alexandrine  & 
deux  mots  deGrec,  qui  font  de  fon 
metier ,  <^uand  meme  Clement  Ale- 
xandrin  auroit  dit  vrai  >  ce  qui  n'eft 
pas :  &  qu'enfin >  faute  de  critique ,  ce 
Grand  Homme ,  ce  premier  G^ometre  & 
M'ttbematicien  de  CEurope  y  n'a  bad 
fu  la  fin  de  fes  jours  qu'uh  fyft&ie 
frivole.  Que  ne  s'en  tenoit-il  £ ce  qull 
avoit  acquis  de  reputation  ? 
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